Les  vrais  Principes  de  la  lecture , de  V orthographe  & de  la  prononciation 
Franço  ife  , de  feu  JVL  V IARD  , revus  & ül^l  entés  par  M.  Luneaij" 
DE  BoiSJERMAIN  , ouvrage  utile  aux  Enfants  , qu’il  conduit  par 
degrés  de  V alphabet  à la  connoffance  des  réglés  de*  la  prononciation  f 
de  P orthographe , de  la  ponctuation  } de  la  grammaire , de  la  profodiç 
Françoife  y G des  premiers  Elémens  de  PHifoire  6'  delà  Géographie  : 
trois  Parties  in-8°.  Fret  2.  liv,  ï g fols  , port franc  par  la  Pope,  A Paris  , 
au  Bureauldç  P Abonnement  Littéraire  , [ i ] Hôtel  de  la  Fautnere  ) rue  G 
à côté  de  V ancienne  Comédie  Françoife.  1778. 

orct  la  quatrième  fois  que  l’on  fait  réimprimer  à Paris  , 
cet  ouvrage  deftiné  à commencer  l’éducation  d’un  Enfant. ^L’Auteur 
n a point  fuivi  les  faulîes  allures  des  méthodes  ordinaires;  il  a cru 
devoir  s’en  écarter , pour  Amplifier  le  travail  de  l’inflirucHon  &la  mettre 
à la  portée  de  toutes  les  perfonnes  prépofées  à l'éducation  des  Enfants, 
ou  qui  font  obligées  de  les  inflruire  elles -mêmes,  par  l’impuifiance 
quelles  pourroient  être  de  trouver  des  Maîtres  for  lefqucîs  elles  purent 
fe  repofer  de  ce  foin.  Par  cette  raifoq,  il  a fait  précéder  les  Leçons 
de  l’Enfant , d’Inftruélions  propres  aux  Maîtres.  Ces  inftruélions  ont 
pour  objet  d’indiquer  la  maniéré  dont  ils  doivent  montrer  chaque 
Leçon.  Les  exemples  font  toujours  à la  fuite  des  préceptes. 

Cette  édition  ne  reffembîe  à celles  qui  l’ont  précédée , que  par  la 
forme  adoptée  anciennement  pour  cet  ouvrage.  La  première  & la 
fécondé  Partie  font  faites  en  entier  par  M.  L.  de  JB. 

La  première  partie  contient  la  méthode  qu’il  faut  fuîvre  pour  faire 
prendre  aux  Enfants  une  articulation  nette  & vraie  des  voyelles , <TTF~ 
confonnes,  & des  fons  différens  qui  réfultent  d’une  voyelle  ou  d’une 
diphthongue  placées  à la  fuite  d’une  ou  de  deux  confonnes  , ou  des 
voyelles  & des  diphtongues  placées  avsnt  les  confonnes.  Tout  le 
monde  peut  apprendre  aux  Enfants  à les  bien  articuler , parce  qu’on  a 
mis  à côté  tous  les  fons,  des  mots  dans  lefquels  ils  font  jmiployés. _ 

[4]  Cet  écablififement  , imaginé  pat  M.  Luneau  de  Boisjermain  en  1764,  agrès 
par  l’Adminiftration  -générale  des  Pofte*  eu  1772  , eft  deftiné  k faciliter  le  tranfport  êh"r 
Province  , par  la  Pofte  6c  port  franc*  des  Tragédies,  Comédies  , Opéras , Opéras-comi- 
ques, Proverbe*;  des  Almanach  Royaux,  des  Mules  , Mufîcal , 6c  autres  ; des  Etrsnnes 
Mignones  8c  aurres  efpeces  de  Calendriers  ; de  routes  les  Pièces  fugitives  en  Vers  3c 
en  Proie;  de  routes  l,es  productions  de  l’art  de  la  Gravure  , fie  de  !a  Mulique  , de  quel* 
que  format  qu’elles  (oient;  de  tous  les  ouvrages,  en  un  mot,  de  Sciences,  de  Littérature  > 
de  Politique,  d'Hütoire  & d'Arts  , qui  fe  vendent  brochés,  piqués  , par  volume» 
par  cahier  , ou  en  feuilles  volantes.  On  paie  comptant , au  Bureau  de  ! Abonne- 
irrmr  Littéraire  , le  prix  des  ouvrages  qu'on  veut  fe  piocurer  , tel  qu  il  effiixe  par — 
les  Libraires,  &c.  On  donne  l’adrdle  à laquelle  il  faut  les  faire  parvenir.^  Crue 
formalité  remplie  , on  reçoit  , pour  le  prix  qu'op  a payé,  par  la  Pofte,  port  franc» 
quelque  pan  que  l'on  foie  , les  volumes  que  l'on  a demandes*  Au  moyen  du.iraue 
fait  avec  les  Poftes , par  l'Aureur  de  cet  établi  iTement , un  volume  m-n.  m-Ç,  ugA* 
in-fol.  du  prix  de  3 liv.  un  cahier  de  Mulique  ou  de  Gravure,  un  Portrait  de  5 1,  de 
ji  f.  de  ï8  f-  de  14  f*  &c.  font  rendus,  pon  franc,  par  la  Pofte,, pour  chacun  de  ces 
prix,  dans  toutes  les  Villes  8c  Bourgs  où  il  y a Bureau  depofte.  On  fait  auiïî-a  ce  Bureau  » 
a un  prix  très-modique,  l’expédition  en  P ovince  5c  par  la  Pofte  , des  Mémoires 
primés  des  Avocats  au  Parlement,  au  Confeil  i des  Edits , lfeclarattons  , Arrêts 
du  Confeil  , 8c  autres  Cours  Souveraines  ; des  Ordo  deftinés  chaque  année  aux 
Prêtres  qui  difent  le  Bréviaire  ; des  Mandemens,  Inftru&ions  Morales,  8c c,  qu’on  veut 
£âitâ  parvenir  aux  Curés  de  Paroines  j aux  Supérieurs  de  Communautés  j des  Catalogu  é 


Notre  prononciation  & notre  orthographe  n’ont  aucun  accord  entre 
' ] elles.  La  fecotide  partie  des  Principes  de  la  leéture  & de  l’orthographe 
Erançoife,  eft  deftinée  à faire  connoître  les  différences  qu’il  y a 
entre  notre  maniéré  de  prononcer  les  mots  & celle  de  les  écrire. 
Les  préceptes  font  continuellement  fuivis  d^exemples.  Ces  éléments 
( & d’orthographe  ne  contiennent  pas  touts  les  details  dans  lefquels  on 
î/\  auroit  été  obligé  d’entrer,  fi  on  avoit  voulu  faire  un  Traité  exprès 
iiir  cette  fcience.  M.  L.  de  B.  indique  un  ouvrage  propre  à perfec- 
tionner les  Enfants  d'ans  cette  étude  , le  Traité  d3 Orthographe  de  M. 
l'Abbé  Cournault, 

L’ufa^e  a établi  qu’il  falloit  prononcer  certaines  voyelles  avec 
Imévete  , traîner  uai  psêu  plusfiir  d’autres  : la  fécondé  partie  des  priuct- 
^ pes  éll  termTnéè  par  une  profodie  Françoife.  .Les  Enfants  ayant  appris 
tout  ce  gîTil  efi:  neceffaire  de  fçavoir,  pour  lire  , écrire  ou  copier  cor- 
ro dement  , l’Auteur  des  vrais  Principes  de  la  Lélure,  veut  qu’on  les  faffe. 
lire  dans  les  premiers  éléments  delà  Grammaire  Françoife.  C’efi,  félon  lut, 
un  moyen  fur  de  leur  en  donner  une  première  idée,  fans  qu’il  leur  en 
coûte  beaucoup  de  peine.  La  mémoire  fe  charge  facilement  de  ce  qu’on 
. r,  à lu  pluiietirs  fois.  L’Hifioire  eft  le  livre  parlant  des  mœurs  & des  vertus 
genre-humain  : c’efi:  a proprement  parler  le  premier  & le  feul  livre 
que  les  nommes  devroient  étudier,  parce  qu’il  leur  piéfente  à tout 
infiant,  une  peinture  vive  & animée  du  jeu  de  leurs  pallions,  & des 
fions  & mauvais  effets  auxquelles  elles  peuvent  donner  lieu.  Comme 
touts  les  Maîtres  de  Penfion  & toutes  les  perfonnes  qui  inftruifent  par 
elles -memes  leurs  Enfants,  font  perfuadés  de  la  préférence  que  méri- 
tent les  livres  d’hiftoirc  , fur  touts  ceux  qu’on  peut  faire  lire  aux  Enfants  , 
M.  L.  de  B.  a cru  devoir  terminer  la  froifieme  Partie  des  Principes  de 
la  leélure,  par  l’explication  de  touts  les  termes  propres  à l’Hiftoire  & 


rte  Livres  au  rabais  , de  Meubles  précieux , de  Tableaux  , de  Gravures  & Sculptures, 
de ciuuofeces naturelles,  de  Bibliothèques  ;des  Profpedus,  Annonces,  Amples  adreffes,  tic 
que  les  Gens  de  Lettres,  les  Auteurs  en  tout  genre  , les  Libraires,  les  Marchands  de 
Mu  fi  que  , de  Gravures , de  Modes  , Us  Gonfiféurs  &r  autres  fibricateurs  de  nouveautés 
les  Artiftes , les  Négociants,  veulent  faire  dtftribuer  dans  la  Province;  des  Aftrhes 
ou’on  vent  Faire  appliquer  dans  les  Villes  de  Province  & qui  font  deftinée*  à annoncer 
des  Livres,  de  la  Mufîque  , des  Gravures,  des  Marchandées,  &c  ; des  Manufactu- 
res, des  decouvertes , des  inventions  nouvelles,  tkc  ; des  ventes  de  meubles , de  terres  » 
de  mai  font;  des  e^reprifçs  , des  fermes  à donner  , &c,  pourvu  routefoi*  que  ces  Avis  , 
rvojp:  us  6*  Ajf.c fies  aient,  etc  imprimes  avec  permiflion  de  M,  Le  Lient  enant-Ge- 
lierai  de  Police  de  Pans. 

Les  perfonues  qui  fouhaitero'ent  répandre  dans  lés  Provinces , les  avis  qu’elles  diftn~ 
feuent  dans  Paris;,  en  font  détournées  par  l’impolfibilité  où  elles  fout  de  fe  procurer 
les  noms  ^des  pe:  ormes  auxquelles  ces  avi*  pourraient  être  adreftés.  On  prévient  le 
Public  qu’on  polléife  au  Burçau  dè  l’abonnement  Littéraire  , un  érat  de  tous  les  Nota- 
bles de  chaque  Ville  , 'arrangé  par  ordre  Alphabétique,  en  & vol.  in.  A*.  Afin  de 
mertre  tout  le  monde  à portée  de  connoître  ce  qu’il  faut  diftribuer  d*avis  dans  cha- 
que Ville.  , on  fournit  à ceux  qui  fe  préfenceuc  au  Bureau  de  l’Abonnement  Litiéraire 
pour  ces  fortes  d’expéditions  , un  état  de  toutes  les  Villes  grandes  petites  divifé  par 
Jie  rang  quelles  occupent  entr’elles.  On  marque  d’une  croix  fur  cette  Lifte  les  Villes 
ofi  Ion  veut  que  les  avis  foient  répandus.  On  peut  être  alfuré  qu’ils  ne  font  diftu- 
bues  quaux  endroits  indiqués,  & aux  perfonnes  qui  occupent  le  premier  rang. 

le  Bureau  de  L Abonnement  littéraire  eft  ouvert  tous  les  jours , excepté  les  Fêtes  - 
depuis  huit  heures  du  n%atni  jujqié a une  heure,  *'  * 


\ 
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à la  Géographie.  Apres  avoir  fait  lire  à un  Enfant  une  ou  deux  fois 
cette  efpece  d’ Introduction  à .l’Hiftoire,  il  veut  qu’on  lui  donne  unW  / / 
idée  de  l’Hiftoire  Univerfelle , & qu’on  lui  mette  entre  les  mains  un  * , 
petit  ouvrage  intitulé:  Eléments  d'EIiJIolre  Univerfelle  ^ ou  Epoques  élé- * ■■ fe 
mentaiies  d’Eifeoire  Univerfelle  , compofées  par  feu  M.  de  S.  ïsbert , & ' rMAÏJ  * 
publiées  en  1759,  (oz/s  le  nom  de  M.  Modaux , Cet  ouvrage  eft  compoféde 
deux  tableaux,  qui  comprennent  touts  les  temps  hiftoriques.  L’un  eft 
pour  l’Hiftoiqe  anefenne  , & î’aurre  pour  l’Hiftoire  moderne.  Le  tableau 
de  l’Hiftoire  ancienne  eft  partagé  en  quatre  colonnes,  chaque  colonne 
eft  divifée  en  dix  cafés  , qui  équivalent  à un  ftecle.  De  la  création ~3ïï~ 
monde  à la  naiiïance  de  Jéfus-Chrift , on  compte  40  fiecles  ou  4000 
ans.  Ce  premier  tableau  préfente  quatre  millénaires  ou  une  fuite  de  40 
fiecles,  figurés  par  40  cafés.  Ce  partage  eft  la  méthode  la  plus  firnple 
qui  ait  été  imaginée  pour  apprendre  la  Chronologie  aux  Enfants. 

On  peut  connoître  l’intervalle  d’un  événement  à un  autre  , en  leur  fai- 
iant  compter  le  nombre  de  cafés  ou  des  fiecles  cfui  féparent  deux  événe- 
ments. En  deux  ou  trois  leçons , un  Enfant  d'une  conception  ordi- 
naire , parvient , d’après  la  vue  de  ces  tableaux  , à fe  former  une  idééniet:^4""^  ' 
de  ce  qu’on  appelle  Chronologie  ou  ordre  des  temps.  Chaque  fiecîe 
dans  ces  tableaux  eft  défigné  par  une  dénomination  particulière , prife 
d’un  événement  principal  de  ce  ftecle.  Les  cafés  qui  reprefentent  les 
fiecles  font  remplies  de  détails  h;ftoriquess  Le  fécond  tableau  renferme 
fhiftoire  moderne;  il  ne  comprend  que  18  fiecles , partagés  en 
colonnes.  La  première  renferme  dix  fiecles  ou  dix  cafés  : la  fécondé 
huit  fiecles.  Chaque  café  ou  chaque  ftecle  a fa  dénomination  particulière. 

Elles  font  remplies  des  événements  les  plus  importants.  Si  Ton  veut  faire 
obfeiver  à un  Enfant  l’intervalle  qu’il  y a d*un  événement  de  fhiftoire 
moderne,  à un  événement  de  l’hifîoire  ancienne,  on  rapproche  ces 
deux  tableaux  ’’un  de  l’autre;  on  compte  le  nombre  de  cafes  qu’il  y 
a de  l’un  à l’autre  : on  f ça it  par-là  le  nombre  des  fiecles  Un  troïfieme 
tableau  préfente  les  dix-neuf  époques , & l’explication  des  mots  les  moins 
familiers-.  Un  quatrième  tableau  renferme  la  table  alphabétique  des 
fu  jet  s contenus  dans  les  deux  tableaux  hiftoriques , & leurs  renvois 
aux  fiecles. 

Dans  toutes  les  penfions,  on  devrait  faire  coller  ces  quatre  tableaux 
fur  des  cartons,  & les  démontrer  aux  Enfants.  Après  cette  p remîer 
étude  de  fhiftoire  univerfelle , qui  ne  doit  pas  prendre  plus  de  trois; 
mois , M.  L.  de  B***  voudroit  qu’on  donnât  aux  Enfants  une  idée 
de  l’Hiftoire  de  France.  M.  Viard  , fils  a compofa  fur  cette  partie  üiï 
ouvrage  tout  propre  à abréger  le  travail  de  cette  inftruèHon.  Il  eft 
intitulé  : Evoques  les  plus  intérejjantes  de  l’Hijloire  de  France.  Ce 
renferme  les  traits  les  plus  remarquables  de  notre  hil foire  II  eft 
terminé  par  un  abrégé  en  vers,  du  régné  de  chaque  Roi,  & par  Sa  lifta, 
de  touts  les  Hommes  diftingués  en  Fnmcepar  leur  génie  & leur  fçavoir* 

Pour  rendre  fenfible  la  fucceffion  des  Rois , la  durée  de  leur  régné , 

M.  Viard  a fait  graver  en  taille-douce  un  tableaip,  qui  fixe  aux  yeux 
l’ordre  des  temps  hiftoriques  de  la  France.  Ce  tableau  eft  partagé  en 
quatorze  colonnes,  qui  rep-éfentent  les  quatorze  fiecles,  qui  fe  font 
écoulés  depuis  la  fondation  de  la  Monarchie  Françoife.  La  durée  de 
chaque  race  de  nos  Rois  eft  défignée  par  une  enluminure  particulière,. 
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Chaque  fiecleeft  partagé  en  autant  de  cafés  qu’il  y a eu  de  Rois  de 
France  dans  l’efpace  de  cent  ans.  Chaque  café  renferme  i’hiîloire  du 
régné  de  chaque  Roi.  Des  figures  particulières  auxquelles  eft  attachée 
l’idée  d®  quelque  événement  mémorable , fervent  à montrer  à l’œil , 
les  fiecles  qui  fe  refiemblent  par  les  mêmes  révolutions.  Rien  n’efi  plus 
fimple,  plus  clair  que  ce  tableau.  Il  eft  le  feul  en  ce  genre , qui  réunifie 
au  mérite  de  l’ordre , l*art  fimpîe  & précieux  de  faire  prendre  un  corps 
aux  idées  qu’il  préfente  aux  Enfants. 


On  peut  envoyer  de  Paris  en  Province,  par  la  P ofie  Ce  port  franc,  les  Livres 
fuivants , en  remettant  le  prix  auquel  iis  font  fixés  au  Burreau  de  P Abonne- 


ment  Littéraire , 


UxjUVres  de  Racine,  avec  des  Commentaires  , par  M.  Luneau  de  Bohjermain , 
in- 8 7 voi.  fig.  broc.  44  liv.  ici.  54  liv. 

Commentaires  fur  Racine  ,-  par  le  mè  ne  ,in-iz.  3 vol.  bro.  6 liv. 

Elite  des  Poéfies  fugitives  , nouvelle  édition.  5 vol.  in- 12  ton.  10  liv.  Ce 
Recueil  contient  les  Chefs-d'œuvre  de  nos  Poètes  modernes  en  ce  genre  , les^  plus 
belles  Odes  , les  Madrigaux^,  les  Epîcres,  les  Epigrammes  „ dcc.  les  mieux  faits  depuis 
} Rcufîeau.  Les  Volumes  III  ét  I\T,  fe  vendent  féparément,  pour  completter  la  première 
Edition  , 4 liv. 

Eléments  cTHiftoirc  Univerfelle,  ou  Epoques  Elémentaires  principales  de  l’Htftoire 
Univerfelle,  fuivant  la  Chronologie  vulgaire  j efpece  d’A  , B , C,  ELill  crique  en  58 
Leçons  , dont  une  pour  chaque  fiecle  , 4 Tableaux  24  fols. 

Epoques  intéreffantes  de  rHiiloire  de  France  , fervant  d’explication  au  Tableau  de 
cette  Hiftoire,  depuis  Pharamoud  , fuiqu  à Louis  XV  , par  M.  Viard  , in  12  &c 
Tableau  Chronologique  de  l’Hilloire  de  France  , in  fol.  grand  aigle  , lavé  &.  enluminé, 

8 livres.  . . 

Traité  fur  le  Scorbut  ; par  M.  Giraud,  rn-n  1 1.  t6  fols. 

Traité  de  l’Ufure  , par  M.  Souchet  , Avocat  au  Préfidial  , à Angoulême , fervant  de 
reponfe  aune  Lettre  fur  ce  fujet  , publié  , en  1770  , fous  le  nom  de  M.  lLoft  de 
Rover , 6 c au  Traité  anonyme  fur  ce  même  fujet , imprimé  à Cologne  en  1709  , 
in  12.  2 liv. 

praomentum  ex  lib.  XCI.  Hifioriarum  Titi  Liv'ù  Patavicini  , mine  primum  eruit  ex 
'Codiez  M S S.  Vatïcario  quand  am  Palatino  inter  Latinos  Signa  ta  , n° . 24  & 
çsleb.  Benjarnmo  Kcnaicott , Infcripfit  P aulus-J acobus  Bruns,  in  8.  ?8  fols. 

Les  foupirsdu  Cloître,  ouvrage  pofthume  de  Guymond  de  la  Touche,  Auteur  d’I- 
phigénie en  Tauride  , fuivis  de  l’Epître à l’Amitié,  du  même  Auteur,  in- 8.  grand 
papier,  broché,  24  fols.  ; ^ I , 

Portrait  de  Racine,  gravé  par  M.  Gaucher , in-  4.  1 liv.  4 fols. 

De  Corneillle  , par  le  même,  1 liv.  4 fols. 

Hiftoire  des  Charençons  , avec  des  moyens  faciles  de  les  détruire  Sc  d'empêcher  leurs 
dégâts  f in- 12.  liv.  4 fds  broché* 

Expofition  des  principes  de  Ja:  nouvelle  Agriculture,  avec  des  expériences  rapportées  au 
produit  d’un  Journal  St  demi  ou  d’un  arpent  de  cent  perches  q narrées  de  u pieds 
<ieFoi,  pat  lefquels  on  démontre  la  fupériorité  de  estes  méthode  fur  l’ancienne 

in-folio , 24  fois. 

Dictionnaire  abrégé  de  l’Hiftoire  de  Erance,m-8  <s  liv. 

Le  «r and  Œuvre  dévoile  en  faveur  de  ceux  qui  onc  grand  befoin  d’argent  , par 
celui  qui  i’a  fait,  i«  n 17:8  > -4  ^>ls.  . - 

L’étude  propre  de  l’Homme,  par  M.  Çoutan  , m-u  1778,  36  fols. 

Le  Livre1- fans  titre,  à l’ufage  de  ceux  qui  font  évcàiés  &.  qui  font  endormis , pour 
1rs  éveiller,  par  même  ? in-sz.  1778  , 36  (ois. 

Tarif  général  du  Totfé  des  Bois,m-li.  i~78  liv. 
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Traités-dé  l’Orthographe,  pat  M.  l’Abbé  Cournauit , in  8.  $6  fols  bro.  3 liv.  relié.. 


